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mont su un caea por yrecueillir 1 tac> *r titi lil (le soie. Puis, ces pré.L' HON NÊTE HOMM. unéoieiocad gon ie paratifS teriiiiîîés, elle li lit e
je voyais briller parmii ses rafieaux ; route, précédée d'Oberouî1 qui sein-
une des épines do l'arbre déchira blait comprendre ce (lue 'oit atten-

ar tprofondément niat poitrine, et le Sait- dait de lui et qui s'en allait flairant
-Oui, ilon cher Emile, 'Sa iie se luit ût couler dle nia blessure avec (le droite et de gauche, dressant les

Nelly éprouvent de pareils besoins de tant d'abondance que je sentis mes' oreilles au plus léýger bruit et s'arré-
boîtuLde. Voilà pourqluoi nous voya- florces S'affiîiblir. A peinie trotivai-je'taut pour inieuy entendre.
geoils salis cesse, et nous pri' leroiîs it a foce dIo nie laisser glisser itus<Ii' à A iesuire que le chemin' par-
errer dans les iglaciers dle la1 Suisse ou, terre, et de lute b)andfer le b>ras avec, couru par 2arah présentait quelque
paîrmi les dý sef vocniques dle li n mouchoir dle soie auimiale. I comiplicationi, elle attachait à une
clertainles parties de îi'lhAie plutôt que Il Ile restait une den-muede lranelmc d'arbre l'un des fthlgors, à
(le nous initier aux mnvsieres artisti- chemin à faire pour* regagnîer notre, lai patte duquel elle avait noué.
tiqueis (le Paris, dea NapleS ou1 de ' deinir", et .je Ile mais "11 ceini ; comme je vous l'ai dlit, un fil de soie.
Route. JTe vous en tais l'aveu toutiniais bientôt mues jambes se plièrent L'inisecte, insiii fixé, devenait uin jaloin
bas :nu cliêne agité par le v'ent soni mou vre troubla ima tpe unucx~our lit guider à son retour.

proui uie lu vve muresîcmisu etilmu deiit iinpossil>le, iioi-seuile- Après une demi-heure de martche,
moniftu qu'une madone dlu Céleste nitent dle conmtiniuer à marcher, muais tout à cou C Ol) beron s'arrêta, S'assit
ELaplîiel. Aussi voyageouns-nous pour nimême de recoiai lifre le chemîini que sur sa grosse queiue et dressa les
les lieux et nion pour les hommes. Si j'aurais àsuivre lorsqu'îmi peu de oreilles ; puis. sanis hésiter, il se mit à
vous ni'aviez point été notre aUlli repos m'aiurait rendiu iries forces. Car bondir, et Sara i me vit bientôt plus

d'niîme et u jet de tenîdresse depui.s longtemps Vl'htudfe d'errer qlue la clarté de la lantetine qui1
pour le père dont nons1 révérol.s la danîs la l'orêt ine renîdatit inutile la sautait, comme ia J'eu flllef, a travers

îîmém rie n le i me vous eûît fait prt eau tiomi de mtarquer, do distance les arbres et pardessus les buissons.
aidmettre dans notre iiitimatit,»- et danls cli distanne, à l'aide d'uîîi caillou irait- '1 Elle S'orienta sans hâsitcr sur ce
leii cotlilcnces quo vous avez riepuies. chant, l'ýcoceC des arbres quii S'éle- phare dle simlIarlière espèce, et, après
Biel p;e de personnes, iC'îniten vaîiemt, Fur nma r.oute et qlui devaient bien (les eff .orts, elle arriva jusqu'au

.Ai- -'leerc, onnisentnosave- ut-serirde jalons tiiretour. A Ilitibli lieu où je g-is:îis. Quanîd e l 'aper-
tures, et louis les awoils cachéýes pair hi pere emîon sait-- et voyanît çut, elle se jeta dans mes bras emi
soi.rmiceSi.Iet à la curiosité et à .1 peinle clair, conmmenit Il'orien- pleLiralit ; imais ce tribut à l'énmotion

l'iîthifir'Ce.e serait uneii vér'itable fer ! e-oiniienit f mouver assez d'inm- et à 'ttmdismeitdura peu et lit
rofanîation qule de livrer au, premîier telligrene et de si-rodpour saisir bieuntôt place à des calculs pleins de

venu tant (le solilmrai Ices de nous les iil petits indicus (liii ne diri- justesse et de rauisonî sur les moyens
tr-OIS et tant de vert-Is de Salra. Cirl, geaieiqlt les autres f<uis, quv'idf .j'avais de lue- ramieiier ain lo.g-is. D'abord

dt-l-oest-il dominé à beaucoup totetýs les 1brces dle lutn iintelli- elle mâtcha les lènuilles de plamlites4
de peLrboiiineâ de copedetout e ...m * Il mie mace reste donc qu'à qu'elle savait être d'ummie nature dcle'
qu'il a faillit de force à nuite jeume fille ïWasseoir aul pi,-d d'un arbre pour y et sains àcreté ; puis elle les mêla à
de quinze amlis, qui vient de v*oir~ attendicri> hacumpsemîn es d.- un l)eu dý g-raisse épurée don t elle
pémir soit pere :sous se~s yeux, Pour erets <le la Iirovideineet à iiîîami igarcl. aîvaiît vu soin de se umunir, et panmsa
lutter contre.le plus alf*reux destin, et (Cpendanît tîuaim ie soir parut. ina blessure de manière à arrêter
net pas mourir de terreur devanît de s ie 'xurs, habhiti es à mne voir (le tott.î-limît le sang et à imtercelif r] le
--i t-Crril>les ill:o.tuiies t Si vous: saviez7 retour aveci exact.itude' avant l'heure contact de l'air. _Enisuite elle muew lit
le courage que Saura, déployait, Si <le notre damer, S'aîlarmèirenat et coin- boire tin peu de lait de coco et vaiilt
vous aviez vul la mla j etuv lse si réîîité prirenit q11'il huIlait qu'un :cdetnecha.rg,,er sur ses épauîles ;na arn
de soui visagt aut mjilieu des crises les gvrave Ie i etilit dans ha lorêt. -Sarapremnier ell'ort elle plia sous ]e faîix
plus doulott.cuscs, vous éprouveriez z;rit aussitôit une. des promptes déci- et je m'opposai, comme vous le
comnme inoi la respectueut;e émotion ïonis qui 11a parc'riaetlensez., a tout nouv'elle tentative de
qui imvi<gite chaique f*ois que je m'aîp-.. Peste à la caibanie, dit-elle à Ice genre. Appuyé sur le bras de Sara
proche <l'elle ! " Neilv, afinu que .Tohîn, s'il reveniait et à l'aide d'umn gros bâloîi, je parvins

]en disant cela, des larmies empllis- blesé, trouv'e dles secours et quel- à lue tramiier lenitemnent, avec des
baient les yeux dili jeunme Aunglais, qu'un pour les lui doiner moi je peines inoumies, jusqu'à notre habita-
touýjourS d'unec apparence Si Froide et vais lpartir avec Oberon ; j tlCherai tioli. Il faillut bili des fois ii'arrêter
si réservùe. de découvrir notre Frère (lui m'al (lit, en route! bieni des f'ois nous fûmes à

Ill'ie mère n'est pis plus tenudre, ce miatini, devoir se diriger vers la la. veille doe renoncer avec désespoir
plus dé'vouée, plus sublimle dans sa partie' orientale dle la forêt-- là cette enItrep)rise difficile ! Mais enfin
sollicitude qjut' ie l'était, qlue nie l'est - eu disant cela elle appela le; nous cmi vîlnmes il bout, grûce surtout
encore Sa.î eprt-ml. Forte devant kangourou qui soinmeilait sur le aux Lulg-ors qui nous indiquaienît notre
le în.lîeur comnue vous l';tvî-z vu, gazo, lui atlachia aut cou une lanuternme ruee u os*vtin e
elle trembllait, elle s'alarma-M.it à la conatenmant deux oit trois fut]gors, ettours, et pair conséquenît toute perte
moindre iîiqui tuide qui sembîllait prit elh'-mêmne dans n mnoutchoir !de temps et de force. Oberonu, qui
iioîî neni ~ r l'lie lois, e'ntre autres, cinîquanîte ou soixante de c-s insectes, était venu mue faire mille caresses dès
<laius une de in.s excursions, j'étiis auts pattes dlesquels elle eut soin d'uit- qu'7il avait entenîdu nia 'voix, nlavlitPi
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¶ cesse (le mlarchier ,ravement près de "Tout il coup mon frère sortit et donc paisibles et heureux, qîîloiuie
nions, et se jetait ail milieu de chaque revint bientôt avec une petite pierre sans espéraînce de revoir jamais l'En-
forré qui se présenRtait comnme Pouir très inulie et tranchante comme une rope et notre patrie. Il faîut le dire,
briser les ramneaux q.ui pourraiîent lacet. Cette penisée, ce regret nious venaient
nous arrêter ou nous blesser ; enfin Il - Econte, Sara, me dit-il, il faut rarement Il nous semblait tellement
t;itôt qu'il aperçut hitcbae il s'élança 1 sauver notre soeur ; j'ai vut saigrner impossible de nouis voir découverts
vers Nehly et lui annRonçÇa par s0o1 plusieurs f'ois danis leýs hôpitau x0 où sur cette côte déserte que 110,18 nus
retour nîotre arrivée et lat lin dle ses ine conduisait mon père ; *Je connais Iétions fait iune habitude de lat vie.
iniquiétuldes. la veille qu'il faut piquer, tentons sauvage et que nous nous1 attenîdions

l a faitigue <le lat route avait beau- cette opération :Dieu nie nîous aban- à la mnier tant que Dieu nous lais-
uO1uI enflamm nia i blessure et uneI <lnnera point en cette circonîstance." ser-ait sur la terre.
fièvre violente se déclara. Il me "Nous nous agrenlouilltâmes tous les 44 Quoi qu'il en soit, la Providenîcelfflut rester îumnilze jur au logis, dleux, et après unei courte et lervenite avai ér éqenu utein e
durant lesquels les soins empressés prière nious nious leýv1mex pleins de déserts des côtes du1 capi Citvier et
de nies soeurs pairvinrelit à mue guérir conftianîce et de résolutioui. que lions5 revienîdrions habiterl'-
on du moins à rendre ina coinvales-". oh mrtearint le bras de rope ; car, un dimanche matiu,, Joliii
cence aissez lavaiCée polir Ille per. Nelly et fit avec une bande dj she rvint nious annmoncer que l'on 11perce-

inetre e nuvelesexcrsins. uîe ligature à l'avanît-bras pour le vait à l'extreimité de ]'hîorizonî les
Vous voyez, E ulquand ont comprimer; enfin, la veinie céphalique voiles d'unî bâttiment. Nous éprou.

compte de pareilles r(alit(s danis soni qu'il fallait ouvrir parut. John se viiiies plus de surpris(, que <le joie à
existence, peublt-on éprouver ba-pencha vers le bras ; Je me détournai cette nouvelle ; liéaiuliioiiis, nous vin-
coup dI'iiittrêt pour des lictioiis ? Il et bientôt je l'entendis jeter un cri ; nies sur le rivage et ]tous atteîîd*mes
1,znît laisser les éiiotiolns de lart à 1j'accourus, 'il était pÙlc coîmmne un l'issue d'lui événemient si nîouveau
Ceux qui illoîit jamnais éprouvé les spectre, et le visage couvert du sang- pour nous et si peu attenîdu.
eémotions de lat nature, à ceux qui vi- qui jai lissait du bras de Nelly !"Nous ne tardâimes point à recon-
vent de la vie mniescjine( et raboug~rit La saignée était opérée, mais ses jnaitre que le vaisseau se dirigeait
de la Civilisaîtion. Mais à celui dfont suites ne seraient-elles point funestes? vers la côte, et, uîîe heure- après, il
l'enif ance s'est paiss; e au. sein d'un lic'était là un doute bien cruel et bienî jeta l'ancre à un quart de lieue de j
d(surt sauvagte, il li'tst de spectacle; terrible ! Quand le coquillagqu.e ,l'île. Bientôt un canlot, mit à lat mer
l)O.sSile (Iue la1 nature et D)it-u tenlais se trouva rempli de sang, John et se diri.-en v-ers nous, qui 1Isioiis

.Toliii quitta 1)rusquenient mon 1bras dénoua la ligrature et posa sont doigt, <les sigîrltux eii agitant des pe!leteries
et sortit <l foyer <le l'Op r it, sans sur la veinle piqué;lesn s'r4aubotdîmprc.j
ajouter ne parole (le plus. austô. .ue" enteji ue Le canîot abordla lion loin dle

Le lend<tenoiîî, S.-arz reprit s;on réc:it de notre bonîheur ! Une- compresse nious, et l'officier de nMarine qui se j
eui ces termes: <le feuilles et les bandes de soie lin,; trouvait à bord tira soni épée comme

.Tolin m'a,1 dit qu'il vous avilit procurèrenît unR appareil coimmode et pour se défe'ndre conître nos attaques.
conté les iniquiiétudvs que nxous sûr pour poser sur le bras opéré. il1 essaya de nous parler <le loin par
avaient causé ses dang-ers et sa " Iès ce moment la, sauté de la grestes ; vous pouvez vouts figurer sa
blessure, et comment RIos- soinîs malade s'amîéliora senîsiblement ; elle surprise quand il entendit JTohn lui
et de simiffles ieuilles iuâei ees etg respira plus à l'ziise, la toux cessa, Irépondre enRit1Anlîs Aussitôt,
inèlées àli les graisses épuréss aivaienit l'oppression disparut, et nue- sueur' le seigne, qui croyaiît avoir affaiire àî
<riutî,ri la laîiie <le sa, poitrine. A peinie aboîid(alîtel, que nous f(oilesci ulqe-n es sauvages perfides
étais-je rassurée sur lat santé de mon couvrant dle louirrurtes le lit (le ia <qui peup!ent certainies parties de ces
frère que la saiité dle 'Nellv me caunsa sSeur, amInièrent la Conva%-lesen i toitt rJ'e., .Jeta son saibne et 1i uit à nous
<les craintes plus granmdes encore ; e'lle "Des b)ainls tièee achieverent sa i les bras ouverts.
devinmt pille et -tomba-z dams ne, iguérison. Johni établît unRe baignloire' II Il nions appr:t alors que c'était

proond ; ienliepa .liL- pou N veîcesans dans îaî tel re, pour nous découva jr e't nous ramener
à 'itéese, tquand Je l'initeirro- près de l a cahane, un petit f'ossé danms eii Europe que mîaiviauiiit leVaisseau

g'eais sur la cause de sa tristesse, elle 1lequel il plaça deuîx (le Ces glîos de l'<upieduquel il lauisait partie.
Mue répondait qu'elle n'enlà avait poinit coqîîillages, de deuîx u trois pieds de 'C'le hia1ihap:, m;oaiimaînt quelques

fievre violenite se déclara, le sang se danîs certainies é±rhie.es catliol*iue.s aîIrniv.'e à Port-.ack,oni après une
porta ver's la poitrine. 0où il l'étoiiàit, ?d'Europe. Un lit de mousse combhla longue s.rie d'iii lortuîies et <le chan-
mne toux sèche survint et mêème le les inégalités que lèortnauient ant fond ces , là ils avaienit appris le niaufi age
<lSlIire. JTe crus recouinaitre les symnp- de cette batiègîtoire h ls bords des~ donît ils avaienit (té victimes, aujoutaint
timnes d*tiiie fluxion de poitrine jcoquillages cimentés enitre eux par, qiue, sans doute, quelques personînes

(l)numoiie, naismiepouaisJe pas dusemli-ýavec de li terre étaielàt paivenuesàggnrîcôe
lime tromper et les mo)eins curatifs glaise. Il nie rvbLiit plus qîu'à f'aire Lýe major Laclanii Macquarme, g<uver-
que *J'avais vut mettre eni Suvre danus ichaulfar l'eau ; mnous y parvînmes em i lieur de' la colonîie, piroche parent die
une ma.ladie de ce genire, dont avait y jetanît de gi-osses pierres plattes ina mère, -résolut aussitôt d'envoyer
été atteinte jadis une de mies femnmes, rougies aut teu. Aut soi-tir du bain, à àla rec.herche des victimes dut niain-
lic pouvaient-ils pas devenir Mortels *J'enveloppai Nelly dans un peignoir frage, et surtout des membres de Sa,
aîppliqués à nia soeur?" D'ailleurs~ de soie animale recouvert de pelle- f. fmille, u bâtiàneiîtquprc rt

ctient des sanigsues ou des saignmées, te ries et *Je la ramenai dans sa, petite vauiement tout le litoa pedant
et comment amntrrces remèdes ,couche, donit John avait au préalablegdix-hit mois, et qui allait s'en re-
sanls sangesues, slslnettsu.bsiéles draps dle soie anml ttunr désesp rant de pouvoir remn-

totsamîs auncune (1iiý,de cette les Matelas de plumevs et dle feuilles gplir le but de sa mission quand le
opération. (.epidalnt l'état de mia préllarées avcc der, pierrem également mnanque- d'eau les lit arrêéter devaînt
pauvre NelIy empirait dte plus en chaudes et qu'UI seisissait à l'aide (le la.- partie (lu litthral que niouu haub[
plus ; elle étoiuliiit it il ie nous res- pinces <le bois. tiomis.
tait p)lus -'s rmi Nous étionîs au Après deux mois entiersi de craintes C& Nons quittâmes le soir Mt-me
dYésespoirII. JTolin et moi !et dI'llimtatIO1, nous-C 110ouS 1 VI 1rouVftnes Ilotre cabanle et les hieýus que nous
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avions habités si lonigtelmps., 11011 bans i nstanît - elle est re% enue eni Europe de ina parole, quand il saurat que-rùpllndro des lInrunes, no0n buans eni- aveu nous, elle al été de tolis nos mîon bonheur dépenid de% lui."' Je% te,pter, comme de précieuses reliques, voyages , lat mort seule nous eni sépa- chargre donc, mon cher Georges, dle
fs ustensiles que nlous. irions Ifiri- rea.c rementtre à monsieur ]lergheîn la

qllS,1113VétfeîneîîltS dle tissu lllltnre'l Que dliS-tu, G(rles e toutes ces glettre (lue *Je joins ici daîns lat tienne.
et a entrede notre habitation ; ntont merveilleuses il% enturesi ? et coin- Si tii voyais e;n lui lat inoiidie hésita-

sans emmener Oberoni qui se sentait prends-tu les senîtimnents d'admiration tio, il Ile ren1dre libre, je sacrifierais
tout i-tonnét' et plein de, fruyeur àl lat et de Tespect qule *féproluve pour mes plus chers désirs àl uit engage-
vute les matelots. Ce l'lt *Wiln pis cette jeulie f'emme si for-te et si coura- tument qule *J'ai pris sur l'honneur...
quanud le roulis du bâtiment coin- greuse ! 'Mais *Je connais trop monsieur Bier-
inença ; le pauvre animal vint se t Adieu ! il faut que *jî m'interrompe ghiem pour qu'il nie ieiuoncc pas# à
refugier à' mues piîeds, et il falluit plu-1 encore ; mais demiaini je te dirai binl ses projeîts (.in songeant qu'il y val <le
sieurs semainies pour qu'il consentit à 1 des choses qui lit. t'iétoiineuont peuit- mouî 1îihL-ttr. Dii reste, avant de liii
s'éloigner de moi et' il parcourir le être point trop, et pour lesquelles donner ma lettre, pressenls-lt' sur ce
polit. Jaurais bienl besoin de tes conseils. que je vais lui demander :je m'en

IQue vous dirai-je ! Quelques se-. Hélats ! pourquoi <lonc somnuies-nous rapporte à ta tendresse pour agir eni
inies ap~rès îiotrý dé-parit du cap sý'parl s pair tanlt (le lieules et par dles cvtte eircolîstance dle lat iiiîaniere la

Cuvier, nous arrivâmes à Port-.ztck- distances si grandes et si dilliciles à plus conveniable.
sont, où notre presonce prouisit une fraiur. Ade, Oerrs; *je pars apries de(-
sensation profonde, cair nous n'avrions Adieu, Georges, maini pour Camb"11rai. av-ec miss Saira,
point, flinte de vêtemnts conivenua- E.%îî i, . su sieur Nellv et Joli: nous y at-

bls uquittor nies tunques d'écorce tenidronis, avec lat plus vive ilmpatience,
et de soie anîimnale. Johni st ni avilit Xv. tat ré'ponse et celle (le monsieur Boer-
emprunté les habits d'un mousse j e.

INotre parent. le major LachinIlI~ EUiS EM 1 TE.
Macquarie, nous accorda une tendre
hospitalité et s'occupa de nous pr,& Tu, osarrivé à Dunkerque, Georges! Ils- partirent touts eni eflèt le leuîde-
pr' parer les moyens de retourner en. lants quelques *ju,<ib-tii, tii sertis Maini COiiiillLt Eile l'avait écrit à
Eunrope oit, sur le bruit de notre mort, près de moi, je pourrai t'embrai-Isse-r, je iGeorges. Le bonutr se peignait sur
d'avides collatsraux s'occupaient déàpourrai te revoir, toi, le Meilleur tiuuil le V'iage (les deux fiancesés, car ils
de s'approprier lat fortune de notre de mon enthulice, toi que lia pîîsc iihetaienit point à se donmer ce titre,
pèrP. n'a jamalis Cessé de suivre, malgr--ié conivaincus de l'assentimnit que mon-

"Pendlant que le niajor prenait de tont silenice, aut milieu de li vie ae-sieur B3erghe'm accorderait à leur
tels soinîs, nous1 11ions Occupions, nous, titreuse où tu % eiîisi d'enitrer ! Quel aunour, mnieur Bergheiin trop loyaîl,
à remplir les initeiîtioiîs de notre p)ère Ioiei!Gogs..oi iigiuIrpgnru tto éoéi

it lé-ad (e Danaet e lndeainbonheur, mon amni, tar à la Jo.e de te leniiiie pour nie point le d -gr de s
nmême dle notre arrivée cette bonne revoi r se mnêle dans mon cour une paîrole.J et malheureuse fille se trouvait r( ulmie peîisce personinelle, un sentimnit A coau/muer.
à1 nous. léosie

et 1)'jà depuis longteiiips elle ie E'oîîte-iiuoi bien, Georgres. ]bu
partaIgeait Plus le sort des colnvictes limant les lettres qule *je t'ali écrites, si ~ DMTI rî~E
et pouivait retourner eii Euirope; niais luuesi pleines de'iîîîss SaLit :vs onaaAq.Dn»
querl 'vi jamais voulu conisenîtir il compris, n'est-il poîit vrai, qule Ye Vo' li l've 101 oubl~ié, il'cbt-Ce Plais,qitrl'Atistr-ilie sans coinnaitre les hn'avais pia revoir salin, eiiotJoiI Iauimie Icet illusgtre dou'?eîir 'Jriflnîie, ce prillc de0
résultats de l'exp dition eiivoyt(e à: de ina *Jeunesse ; el-le que sont pore I 'or% iétaît. ee prodigici'c invenîteur dtt bol
notre recherche mî'avait liancéee avant dle partir pour (le Paleytiue, qui tenait soit eabinet de voii-

1Nous proposâmes à Diana une la ovleHolne uadjari siilitïo'î.I à lit Pilizzi Re:îlo à Naples.
pension assez considérable pour poul- pui oub)lier cvs frais et tendres son1- Que dle luuis ne suiis-je :îirole deva-t ces
vcir réparer, autanît que possible, les veius, il m'aurait été impobsilule .de tr'cto.ux poudre lx ~tile.q(Iiels flet.iI:aît
inalîeuis inîjustes que l'erreur de niia're±raîdemi i vc iidil*reiice celle (lui,1 ctte: 1.rîa1 iariouilu liiiLji.cý 4111h
mère lui ailait cauiss. Diaia refula pamiîm lus rtvslvs. plus rudes n'était au pieilà4el cý,pt d'SeU quo ''~
touites lns off*res. auxquelles Dieu peuit exposer une que, que Jabuut et qi:e i:psnga..u

reeltltfi d'tir!
-Si j'ai bieni souffert de l'hor- fenmne, se umontra forte et sublilme. Quelle verve, et 'surtouit quel admi -M'e

rible Colin Iinationi qui m'accablait Dt. «,Ol coté *mas'est souvenue di tuat du aulne ! titi sauiva-,e do Lîàaa,j me rélpondit-elle, La réhabilitation' projIets de sont père, et il lui a été 1'cùt copiul ote PîI-ý Il. Vu
éclatante ob)teniue pour moi par votre fiicile <le lire dans mon cSeur. uit iii nie eiîrl:îuit, et commue ce, imuiiî
digne père, le voyage qu'il avait eii- "Enule, m'a-t-elle <lit hier, avec la ntala : i tti. le li Chilîaa qui le e:u
trepris pour venir l'airrachîer à ces, noble fraîjelmise (lui règie daims ses: di.tietit botiit blilîe, il eét tiréO 11bo1 lItS
tristes lieux et mue ramener eoit E t-'imoindrt!s actions, et après min loun' <W,.graiii de ta puclie, uiii unuc (lu
ropc, voyage, hélas ! qui lui coitai la 'eiitrt'tieni où nia tendresse pour eIlleoîî' 'r esi a e eaîdéaî
vie, notre amitié surtout, nie sont-ils se tralîissait, imalgré moi, Emuile, pour- ""! .reéix~ruI 1 re~oaz
pas d'amples compensationîs pour mes, quoi mie m<aliseriouis-nlous point les dei (le.;'~c pâles.
dlouleurs oubliées ? Si vous voulez projets que mou père avait formés Avolley que' Trifone résumait en li
nie rendre heureuse, permettez-muoi .pour nlous deux ? ", trois oi quautre personifiications, et une
dle inazttae-r à votre personne, miss' Alors, lsyeux plisde larmes deéaevaîriété de isaioialites.
sara, et dle lie plus vous quitter bonhleur, je "lui Ili appris que .'avais Ilévetir, b.,utal et humnoriste <laits son

gd'-sorma.is. J'ai été élevée -tu service gdonné mna parole à monsieur Blerghm, ia'icrit, il reidevenait, en p)o.-.ttt le pied
votre ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ lase-mimuiràe ue a evi aaj u ses tréteaux, le plus Joyeux scara-de vorelumile, lase-o muiî t lti'espýrmIwt pa reor naj otielte, le flîtn*ocjîti le plus disloqué <levotre service. J devais épouser la fille de cet ami dansq toute l'hdiie. On sentait que Io dotiore

IJe relevai Diana1, je l'embrassai 'quelques mois. Il Mais, ai.jOutai-lc, 3'éttit~ insi ré do ces- tn:iîtres du xviie
t-'udreineîit, et depuis cette .'poqute, monsieur B3erghem me chérit trop sibcle, et qu'tlil Imvnit hlérité do tolites les
Emile, elle nie im'a point quiitté'e, d'um tendremicut pour nie point III. dégager triditio:ts dIo ces g-snds empiriques, de
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(.sptor.olso olus i odefle Trifollu reprit, ainsi lesquelles n 11a dos eit

Prawer, ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~avt Jei tee 'isOtd liyi. I 'riéI l: ol elhm e at in lourdi martaeauî ; ve fûlt s<tleiîîcitfiin lli Iiilllutjs dtans les keî-i,aîejj., ù'oet le' vivillt' i vette élaoqlto file sainIt 1114#11ljsî, évêuqto
lliIt Il lit. Il là<~ 1: nis'il stent en liai lit Illeutoi (lu Nolite tic li na>îsiittaîed

qu ls eudnatiu»d diaKip elraîhtîmi alae i oded
A îîli iium fle ceu T ril4peî 1 il jaîtlatit i'l'in ser, lu jîîa uiadsats usd aîda kde imunitation lie lit ovin.

lain tl'igrec lailitWI&itis lér.DCS ellutte fies liotosaitim os, les iiîîiil <'rir*t
vtt148ýL. et. l'ailluiaild liee fallu psstté "(Yod ii q lî'il éparouave la flîcîsité lidu II(é ea t si oe!dfrs ; lu Mtot foc ini Iass'aai tilltt>î>a<îu et il laîissait lu Naiti wjllla so:aIVair, lit .in :ail tc s épreilve u le l'igeo eaîîîijan vint queefffu 11i Ill rovisîtelir titi l,1'aitl i lI. l'aille et tic lit mtaière. pi Ilis taid~.

lD'où vetiîiit.il ? où ilîaiit.il cil quittant "Io Leeur est lu miégo (le l'ainntr et (le Le" elct Fe réatia.oirnt prompijte.
N:sîales ? $:a baîraique de toile :'t pasillaisses la douleur. anenit. est I taie et danms lit lillc, maltis iles.
ltitî piatassé et s'étaitî ouverte tilt be:aua Iioiqlleotaoîat, les anulntdie,. sont in. (ui~lit Nordi ne le.; toigaireiît; paoint,
nmati, cuiaaaî cesgs 110111.8 Weauî fîtiies coillile met; s<esasatioaaat, oasesare.i, (*ar, 4,11 Uilo, oil voit I'itirnit- (lu Clotamire,
oîîî 15aoilatuaat str les lie. arîgentés de volumie li vie dlot il est l'orguane essen t ic, (1ui assaié geakit &.ias, utaVîîrelaaîy3éu et)

* lÉIeo.,ýc. terriles~ commehI 1111t:0118i11 ; elles 1.0 vicaît, enteanat les clî>eies du la ville 'ogèller aà
ce (Ille l'oit Faiit, (.,est Uîtlil aivait aIes aiaédceiias pitru qut'ils ho dlis1s»îýit <fillu toale voîlée.

ilblîte aîî aîmverica rlu Naplles tisa d'aarsn11ee aîtériel les. ut, qta daas lu Ileursl l'enfadant lu aaoyeîi aâge, on fonda'it des
dijalôic dIo docteur pas-liaiteîabelt aitlaesi. lsiq leoaatreaa t i lit 1is et 1'11i1110 et lit vloa-liest ié îtalséeut.lin ls
t iqIse, et qu'il étais tlIibae d'exes'ecr cil lalaît iôre. .luehsottIL- Cil oi- qu'on îaoaaait tisa-a :es vé-

) pit dIe tauiteýý le.; F:avilké-. Il Votai rien d11 elaialaitat qui bat li tunacantM volumaae tat 0naieet ; obaa le:( eu.
I Et iltaiaateaaaaa qtae je issu suis latissé etta--e c l(t Valo hne liait auassi elmaur. 4118 Al~a a (sia em sae daari tout atrte

a elatailîiea' a vosasÀ. p:arler (le claeues que I:atasls q tae liii ? sntc vils livres mîorts cairaîctiôre, et anisla litmait quai ilia.'<zlllt la
vous c''lîise itissa§ lis fil taillîi, Je 'l Ili VOUaS Mit 111îpris les fiytôe ls vi. tléla tIu li Tussaiit et tle Siîial, tisa hommnsîe

vastîs coter t n hia Ac ta ' is s u j'ai auj>. vanat ? Neai, le eteura est resté lettre clo.se, î.atrcliait lentemtiei le., a*tcs, aagi talait deu
p. iu a'au: %*otle tiejaatst de Napeet pouir %*a)is, paîaeu* qIle Vous na:vez (Iltele tutmps eia temp~s tille cloeliette, et cr'ianît

daaa>.i l:auelle gloire 1(r>wae:a joaué fa iUl a.IL die Ja feluahi- d'aaau voix Jaagaal'i ' l)di'.vao gn
rulu îîaîp.'aîaaiait. "Aiti qutand oaa vot§ itinati tala q ui doa'inex, î>'cDlieaî ploa lestaans;

* ("cI:it tes-.ir lit liai <iti moils (le tatati haommei <doit le u ir est l1rapps, Votas voles jpcisey ai mtor't, j~55a muort I
do.*iica ; liste fouale bruanaateuet aivide eu dites :il st tordui, tûelioaas de liii rendare Ce fiat aiasii pcaIuliaîît euttu épi<Mlle f<llie

jr.:ttdevantt lai b>araquse dic Triflla, la mort pht,§ ilento et inoilis doulotareitse. les villes tirenat eoîstirtati del buo,is
* aiLt'ailailt aivet tille iliata1:ticave sîgaue-C'est paîrce que votas raisoniaez de la da11ais Isuîtsels oaa plaça îles. loches desi i.

lliue iuî a quae,11e le ueacîîrttl juairaut allai re :-ctlle (Illc votas échouez. aa4esài conivoqîuer les L'<aiîîgois, "ti i afi>.
eia le sIlleairc (lae sve exislon s. )cl à tille aissemiblée îaîîaiîicipadlu toites les

li l'le (le l'ci:il,.i .,eaaaclat (lit clî:rlai tilt, t.1 copitituet.> Illad»taits d'un mêm~ie hall, ve (pli lua tit
:lt:itiaai t allie éîégauaa lu e:ilôie décail- donneair le sautna dle elt,ha's banales. Louis
verte. o piî>elait trois 1)01%,0111104 ligie -:il:- N I aiyant inatrouat oua lraac l'kAtgelits, et
jaeule l:ad y, stuc p eti te iiii:. 'is tile dli z:aie 1 nait. o'donié que (-elle prdôre seait dite

ifa2ilîecs, et ellisi ta -en'îtlenai dogmae trZý Ay'anit. eou à sublir tan retzird tris is pair jut, les elibeleS flitelt, char-
Iplîy'iomoiaîi:e dtouce et i i-oe t d'ise <h îîîî' îî'ciît <aîs1'î "e, g tic <l évetnir les tiditlest le matin, à'it ~~~d notr daim aitn *aîaa taa la11e i ? i l iia ]les ehala 0 .evireîait caa.

Laje'alle lulaiîtac e îa_- tataaa;iait l:aîly hil Pale,<et 1l<t eo*u ài iaaaolaeur Ici. îivulaaeîaacîss tiite)s oit
Staîele ±valeînaaaa a t .,aaj'iCj laLe kC jouarnal ii':t 1)as pari la liemaa, q "Islqalusissile dasret

W: lîiaaaî clîieî'. etti.1jate îIcrtîiél.rc1 lei rimald a évolte ou dle I'aalssiat,
L.adyl sital1ev aaé aii tast àîî ai it tille ete rutlis, 111>11 pas1 la clole lie S:i at.Ger--

la îtO1it lai ste oi ,je I aival , vile dé'ji' ena. -ll Ili Il'Aauxerrsoi s, eolaalie oaa l'a 2iasaveui t
.%Ilîgletulerre, <laais tae taci a** slie bienî Scjuîté, atsir bicai ('011 lu1 <lil>:iis (liii -lois.
orail lfre, bien~îî:i< :, ala quti devaiat LEF 1"() El,' LES CAIR'riî.S slait aà 1.41 is le aias t eic 1 aiit1îrlé
Iale firaliiet puI iî tardi p ar f ailas î llale eîiy. Quîanat auax elciu ,osa plias

lC t ioutreuix. C',etan t aita .li ci ha Ou' 01i rêaead quîe lit déenilveî-te dscies -tti tauix oset':513caiioie
Cr-id.at de W'iadsor elle au ; si~s loi ial a jîîau.(r riaîoîîtelait ré.-lîo de(lale usîentî daai, si os tiîîîaaaicalîel telles minii

a d<'unse berhlise île poste, et 'ir Lioîacl simîiple.* W'alter seaîît v'ite fill ai'ist îe invnio totailum111e aî-tcae;les atouti-j Stanaley'. haIl mari, le ticqleua îla hid'îî bc'aiaîxisi ;c<l3,a î a.lressc duîaaesa ci.14 ( f ji cîlifali dt le.-
j, ilsîlîu.e, cia eî,sîitîe dle flaalie l.dt:ul qeuiîg.<al~'a(o l aivecP (,ette 1î iaaî.iaa-,î jîasqu1a xvaa li ce re.sdaaicali

levîait una équilibre bals' lu aîaarclaîied dle Via hlîîîîîîla aa%:slat été tr*auit eil jiastitat' tl c '!eiîlvtiîala v*ituîre, est~aa t a otarilalt lu elleve- ( rgîua1v lliat ;Illalé a donner Suait aivis4 Saur - I asail les uis qui existerat e'aeoî'0
litre bloaade et o e îlesa chère 1atiîcflll. u: ti neîaî:a. Il le ronîona. poul l <u <apli fait cxiNu as vn<ite. eoiie le.. 1)11

J'a':i ortjiéeîîa eu qua'était flIie. Il omnaîilt ! lii a diret' ticst îatz.*s ; jelo.l,: e i 1' a fli i.,ets (,!orges ti.4iabo'a,
dlevenuse l:ady st:aaleî' depu1iis Nut ols vreavi; atis il Ctsi. pt'iivé f ie <'et lîaasîîiie Ls., falu gi oi 1a elto

''ilîedevait atiz.'aaaîiî 's d'uane ft'esai'aalc,îrls cairteil. la ga es loche deSticat-It oîigne, a
dos)( star Zsi lîcit ulul Ic 'is.poilar votas joue taîtost trî.îu, ceItl whlist, <liiVeiî~ liasîlî, via 1711, avait lusý C.1180.1.aS

v ette IîiNtuirc, qaijuiaîîi tail bient paisser' cel-tes ct tilt jota lia- e h conaîlais 1"i' muai lu.', ae ; t'elle île Notre->aîîîe
Pura ti.1 lassian. :ais le.- t'aî*tes, répîliqusaa lu douteutr, allait (le P>ari-,; et siiîlotît celletl <lui aia'tli- tIt

Aprôs -s'étt*c titi t attenidre uîa Wna quart l'ai lit quaelqaue patn a1uacîle.s aivaijent été liiia:.'ailitpaits Mozt'o:î, fltiltae eut
d1leaare, le dotfo1re souîleva le ritheau quai le iuîvclatées- polir alîtasîsel tita aîîi iilll)o10 d'es- l e41 Ct stspellilule par11 tlti l1.laiel< telI.

:lt:(lit publie., et les viliraioaaa tle lit prit. *'cette ré l it tii o ai< caie'aci se. .tlt-laeit fagli illei ilJ''ua<< lst
gr.osse. 'lss et dles e-Vtiîbales aunîiotîleîiet [otil put, dit-on, lit inutIe seilues ualtaOU-

sîaî uitre caiscoîe. -: i:--veillenit, gaialgse- sonî po)itls C-1101 ai
oTri Iliaséq oni uxaipat<isenî 132,1000 livres.
lai. lt.ile parl un saalîat rroid et distatit: LES CLOCII lS. iNAL POT
:, t It sii I i list ut JO J UN. AL PO R T U

3lessiettas, dit-il (1'i1aae voix grave et li'stsi.:g Ies elaîrlies aciotîte ai la lI ile;AltM1.T~t1
losýe, noas aallois aluis$ ocetapier, ditns liauite antaiqulité. Citez les Grecs, le-, îi t-,

('Ltie >,c:aa V, îhî4 maaisogiîqasd lsd asapîes -alut l elîet Puibié toits; lci; Jeudis il Ottawa, Ont.,
(îoeaîr" tes les joatas de IZt'*u; elîey les Roinain-, pa Il t. NAp. lilusAtt.

]laîlv Jaîîae jüalit suabicteent, et s 'it c'étiit ua s-naî de la eint-Ilotte que se fai-
qu'elle vautlathissiîie'sa étîitiota n Oafii t l'uu VOa'tlave due; hniis ; mnais C'est avec CONDITIONS DE L'ABONXISMENT:
se troautvâ~t lt le elle aappta13-t SOaIS 111011- le Clitiat]iSISIO qauo les; clouhes ontî. lis Un aia .......................... . 5
vi,oal' sus- se- !êV*: e,, et s'aa ai il lu alit. grantde importnteic. Cepenadanut, jol. Tisato-K lett-îm, tatvoig d'argent, etc., <Itîvrant
b.a'd dle lai vo'iturle larut évouter avec salle qua'ait Vu miùcle, oa te servit, puraa cotivo- r utlrcss.,î ala sis8iiti

auteattu sr'.ai~i ce .îc cil pleina quel- leis f1dôlet autx onivc' divinus, <le p:u:a-. Il. Nàp. BIUREAU,%evi: dhe lîé!vie Pr'at iqute. ches sa'rôa's fhiies le tatétai onuit. loibis, 'M, 10 rue .91,arkft, Ottawa.
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